
Eciasos linfl 1 'Iel est le.' mOt d1'ord(iç des
frnc-mços:e t quia'îd( Il ommiies, ennemis de Dieu

et inspiré, par le démion, bla ié Illhêe i ainsi, c'est la reli-
,ion dle Jésus Ci îst qu'l oik Otcil vute. Auissi la tr-aitent-
ils de fausse,) de bâta;rde et ne la eonsîidert-j-ls que
comme tit limas dle i'drules, unt édiiceo ver-mouilu, un culte
qui ahûètit et qu'il 1*at ntuarnet abolir- C'est 'Ce
qui explique la hami, i mplaicable q nu*is lu i vouen)t et la
guerrie achiarnée qu lils lui font.

"En l'année l-qO, voulan t paralyser l"s bien faits (lu
conclile u'uéîuils su réuirentvii à Na.ples en assemn-
Idlée générale ; miais lf-u i-s lrs fil remit vainms 0e i nutiles.
Néanimoinis ils déillèren t l'occnpation de Boule, la
spioliation et la captivité morale (lu PapeW, l'incam-lléraZtiOlu

dsbiens ecclésuastitques, la suippreossion des Ordr-es reli-
giu,1suetsee des séminaristes à la loi iiia

m-e, la scliatndes couvres pies. l'exclusion des
prêtrej et du catéchismne danis les écoles, le mariage civil
et le divor-ce, les enterremlenlts irrlélîgieutx, la Crémation
(les cadavres; et nouis voyonis qu'ils n'ont que tr-op réussi
dlans heu r i nique et diblqeentrepr-ise.

Or01, à tit mal si gr-and et si f'écond( ein désordr-es de
tou t gem-e, quel moyen plus1 opliortuni et plus puissant a
opposer- que le Tiers-Ord(re franciscain ? Eni effet, cette
;'ssocmation, tan t recommaniiidée par- le souverain Pontife,
nie Vise, q1ua restauirer l'idée, chr-étienne, à attiver les
hommes à l'imitation dle Jésus-Christ, à l'amour de
FEgli se, à la pratique de toutes les vertus évangéliques.
En vérité, le Ter-tiaire, vivant ait Iilieti du monde et
accomplissant fidèlement tous ses de.voi-s oeétat, nie se
pr-opose pas auit-e. chose, par l'observation de- ses r-ègle.s,
la r-écitationi (le son office et la pr-atique de la mortifica-
tion chrétienne, que (le faiire la gw--3au vice et au
péché, d'acquér-ir et dle ciiltive- les vertus et par là dle
-eprésenter- dans la mesure dii possible, Pirnage du

Christ et (le l'Egl-ise son épouse. Obser-ver les commian-
dements de Dieu et (le lElsaccomplir les devoir-s
(létat, avoir en par-oles et Cil oeuvm.(- la Plus grande cha-
rité ponur Dieu et le pr-ochain, ga-e-ses snrenoncer
aux pomipes mondaines, se détachici- des biens pér-issables,
s*adonii- cil un mot aà la vie chrétienne que Dieu exige
<le ses créatur-es : voila ce que veut la rè;gde (le l'Institut
sét-apiqulie, voilà quelle doit ôtî-e la conduite de ceux


